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L’ÉPICÉA ET LE SAPIN, DEUX ESPÈCES BIEN
DISTINCTES SUR LE TERRAIN, PAS TOUJOURS
DANS LES LIVRES !
Jean-Louis MORET
Lors de la vérification des fiches de la banque de données informatisée des récoltes de conifères
dans le canton de Vaud figurant dans l’herbier du Musée botanique cantonal (LAU), j’ai été sur-
pris par la variété et l’apparente confusion des noms donnés par les anciens botanistes. Des
récoltes de sapin sont étiquetées Pinus picea et des récoltes d’épicéa sont étiquetées Pinus abies.
De plus, certaines étiquettes, donnant une liste de synonymes, proposent des noms identiques
(Abies picea ou Abies excelsa) pour l’une ou l’autre espèce. Pour comprendre, j’ai tenté de
débrouiller cet ensemble de noms. Cette note relate rapidement les étapes de ce travail.
Relevons d’emblée que les noms adoptés par les flores et les ouvrages de nomenclature actuels
sont loin d’être exempts de risque de confusion. Selon ces ouvrages, le sapin porte le nom d’Abies
alba Mill. et l’épicéa celui de Picea abies (L.) H. Karst. – voir HEITZ (1990), AESCHIMANN et
BURDET (1994), AESCHIMANN et HEITZ (1996), LAUBER et WAGNER (2000), AESCHIMANN et al.
(2004). Cette similitude de nom a d’ailleurs poussé les auteurs de Flora der Schweiz (HESS et al.
1976) à adopter pour l’épicéa le nom de Picea excelsa (Lam.) Link.
En partant des noms actuels, j’ai dressé la liste de leurs synonymes puis, en cascade, la liste
des homonymes et des synonymes de ceux-ci (tableau 1).
Tableau 1.–Les synonymes de Picea abies (L.) H. Karst. et d’Abies alba Mill. regroupés par classes de noms. Modifié
de l’Index Kewensis (1997).
Le tableau 1 appelle quelques remarques:
1.–la nomenclature montre une tendance nette à la circularité...
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Genre Abies
Abies pectinata (Lam.) DC. = Abies alba Mill. sapin
Abies pectinata Gilib. = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
Abies picea Lindl. = Abies alba Mill. sapin
Abies picea Mill. = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
Genre Picea
Picea excelsa (Lam.) Link = Picea abies (L.) H. Karst épicéa
Picea vulgaris Link = Picea abies (L.) H. Karst épicéa
Genre Pinus
Pinus picea Duroi = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
Pinus picea L. = Abies alba Mill. sapin
Pinus abies Duroi = Abies alba Mill. sapin
Pinus abies L. = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
Pinus excelsa Lam. = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
Pinus pectinata Lam. = Abies alba Mill. sapin 
épithète abies
Pinus abies Duroi = Abies alba Mill. sapin
Pinus abies L. = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
épithète excelsa
Pinus excelsa Lam. = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
Picea excelsa (Lam.) Link = Picea abies (L.) H. Karst épicéa
épithète pectinata
Abies pectinata (Lam.) DC. = Abies alba Mill. sapin
Abies pectinata Gilib. = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
Pinus pectinata Lam. =Abies alba Mill. sapin
épithète picea
Abies picea Lindl. = Abies alba Mill. sapin
Abies picea Mill. = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
Pinus picea Duroi = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
Pinus picea L. = Abies alba Mill. sapin
épithète vulgaris
Picea vulgaris Link = Picea abies (L.) H. Karst. épicéa
2.–conséquence de cette circularité, le même nom désigne deux espèces différentes;
3.–seuls les noms des auteurs permettent de mettre un peu d’ordre dans cette nomenclature.
En combinant deux noms de genre (Abies et Pinus), quatre d’espèce (abies, excelsa, pectina-
ta et picea), et huit d’auteur (Linné, H. Karsten, Duroi, Lamarck, Miller, Lindley, Link, A.-P. De
Candolle et Gilibert), on pourrait créer 64 combinaisons possibles, entraînant autant de confu-





































te) côte à côte
dans le Jura
vaudois
Fig. 1. Les différentes combinaisons de deux noms de genre et quatre d’espèce obte-
nues par huit botanistes, reliées aux noms acceptés dans les flores suisses actuelles.
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En conclusion de cette note, on peut remarquer que:
1.–la nomenclature est une science pleine de surprises: on y trouve de la fantaisie, mais elle n’en
conserve pas moins une certaine logique;
2.–la synonymie, étirée dans le temps et dans l’espace, perd cette logique ou, mieux, elle est d’une
intrication machiavélique propre à décourager les plus acharnés;
3.–le nom des botanistes qui ont dénommé les plantes est absolument indispensable. Seul, en
complément du nom de l’espèce, il permet de préciser vraiment celui-ci.
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Fig. 3. Abies alba et Picea abies dessinés par Florian Cosandey [Coll. Musée botanique Lausanne]

